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LES GAINS DES SALARIÉS EN OCTOBRE 1996
DANS LES ÉTABLISSEMENTS DE 10 SALARIÉS ET PLUS

....................... .. .. En octobre 1996, le gain brut.. .

. moyend'un salariés'élèveà .

. .. Il S6UF par mois,contre.
: 11 SIn F en octobre 1995, :
. pour un travail à temps com- .. .. plet, primes non mensuelles.
: exclues. Il est de Il 57U F :
: dans l'industrie (y compris la :. construction) et de 12 HlUF .. .. dans le tertiaire. .. .
: En moyenne un ouvrier ga- :. gne Snu F, un employé 7 % .. .. de plus, un technicien-agent.
. .. de maîtrise SU % de plus et .. un cadre 22 7UUF. Les hom- .. .. mes gagnent encore 22 % de .. .. plus que les femmes, mais.. .
. l'écart continue dese réduire. .. .. Pour l'ensemble des salariés, .. .
. la part des primes mensuelles.
. .
. (6,6 % dugain brut) diminue.
: légèrement par rapport à :
. octobre 1995. .. .. .. .......................

Ministère du travail
et des affaires sociales

Les écarts de rémunération entre sexes se
réduisent légèrement

En octohre ]996, la rémunération d'un homme
pour un travail à temps plein, est en moyenne de
22,2% supérieure à celle d'une femme (tahleau i).

Cet écart traduit non seulement celui des rémuné-
rations individuelles à poste de travail comparahle,
mais surtout des différences entre les emplois occu-
pés par chacun des deux sexes (catégorie socio-
professionnelle, secteurd 'activité, taille de l'étahlis-
sement,...).

Ces écarts de gains moyens sc réduisent progres-
sivement en raison de la présence accrue des femmes
dans les postes de travail plus qualilïés et mieux
rémunérés. LadilTérence de rémunération entre hom-
mes et femmes était ainsi de 26,] % en avril] 994.
Après une stahilisation autour de 23,5% en ]995,
elle a de nouveau diminué pour alteindre 22,3 % en
octohre dernier (graphique]).

Les disparités de rémunération entre sexes se
retrouvent au sein de chaque grande catégorie pro-
fessionnelle, mais de façon plus ou moins importante
selon la partqu'yoecupentles femmes. Ainsi chez]es
cadres, catégorie majoritairement masculine, et chez
les ouvriers, où la main-d'oeuvre féminine est peu
quali lïée, les hommes gagnent en moyenne respecti-
vement24 % et 2] ,8 % de pl us que leurs collègues de
sexe féminin. En revanche, les écarts moyens de



Caté~urie profcssitllln{'llc HIIIIIIIICS Femlltes Ensemble

Ouv.;,:rs.. ......................... ......0. ............. 9290 7630 8920

El11p](}y~s ........................ ....... .......... ....... 9900 9270 9 570

Agctlts d~maîtrisc.lcdmicicns. d"ssil1alcul'S.. ...0...... 13 350 12050 13 030

Cadn.'s................. .......... ...... ..... .......... 23 690 19 110 22690

Ensemhle ....,..,..,..........................,............................... 12 650 10350 Il 860

~:tahlb:selUenls cmplu}'ant

CJttè~~'rie profcssi~mnl'lll' de lU :1 4. dcSU à 1"" dc 20U :1499 500 salariés
salaril>S SJtlaril>s salilrÎi'S {"plus

Ouvriers.. ..... S 600 S 560 9 120 10220

Employ.:s ..... ..... ..... 9270 9290 9610 10815

Agl'l1[sdel1laÎlrisl'.. ......... ....... ..... 122S0 12690 13420 13900

Cadn.'s.. ........... .............. .,... 21 990 22 990 23320 22 985

Ensl'llIhll' ............................................... 11210 11.WO 12110 13 51)5

rémunération som moindres chez
les techniciens-agents de maîtrise
(10,8 %) et surtout chez les em-
ployés (6,8 %), catégorie la plus
féminisée.

Les disparités entre catéguries
suciu-prufessiunnelles restent
stables

Les cadres gagncnt en moyenne
2,5 fois plus que les ouvriers, les
techniciens-agents de maîtrise
1,5 fois et les employés 1,1 fois.
Ces écarts relatifs sont identiques à
ceuxd'octohrc 1995etd'avriI1996.

Lcs sectcurs les plus rémuné-
rateurs diffèrent scion la caté-
gorie professiunnelle du sala-
rié

Les disparités salariales entre sec-
teursd'activitéévoluent peu. L'ha-
hillement, cuir, chaussure demeure
l'UI1des secteurs offrant les rému-
nérations les plus faihlesà l 'ensem-
hie de leurs salariés (8200 F).
L'écart de gain est du simple au
double entre ce secteur à main-
d'oeuvre peu qualifiée et ceux dont
les salariés sont plus qualifiés,
comme la recherche et liéveloppe-
ment ou le conseil et assistance.
C'est aussi dans le secteur de l 'ha-
billement,ducuiret de lachaussure
que les écarts de rémunération sont
parmi les plus importants: uncadre
y perçoit en moyenne 3,8 fois la
rémunération d 'UI1ouvrier.

Les gains mensuels moycns Ics
plus élevés (15 000 F et plus) se
rencontrent. toutcs catégories pro-
fessiolmelles conl(mdues, outredans
les services aux entreprises évoqués
ci-dessus, dans le secteur de la pro-
duction de comhustihles et de car-
burants, ainsi que dans la construc-
tion navale, aéronautique et ferro-
viaire (tableau 4).

Cependant, les secteurs les plus
rémunérateurs ne sont pas les mê-
mes pour toutes les catégories de
salariés. Dans l'industrie, c'est le

Tahleau 1
(;ain mu,Yen mensuel hrut, primes mensuelles comprises,
par l'até~orie professionnelle er par sexe en octobre 1996

En francs

Graphique 1
1~\'()lulitJn de l'él'arl de rémunération entre les hommes et les femmes
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Ll'(,:lure : un homme gagne 22.3 IX,dl' plus ljlÙUW fl'mme t"n oc[ohre 1996.
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Tahleau 2
(.<lin mO)'en mensut'l brut p<lr l'atrgorie prufessionnelle

et p<lr htille d'ét<lhlissement, en (K.'lohn! 19%

AVERTISSEMENT

L'échantillon de l'enqu2te ACEMO a été modifié au l~r janvier 1996. Afin
d',tlléger la charge des entreprises, les établissements de 10 ~l49 sa1ariés sont
dorénavant interrogés avec un taux de sondage d'un huitième (contre un quart
précédemment) et renouvelés pour partie tous les semcstres. Rien que les

résultats soient redressés avec une méthode constante, la comparaison avec les
enquêtes précédentes esl donc ~lréaliser avec précaution.

Les résultats de celle enquêlc sont issus de J'exploitation de 23 900 qucstion-
naires.

Les résultats de l'enquête sur les gains des salariés en 11ctnhrc 1995 sont parus
dans Prelllil''J"('S Illfo/'n/miolls, n° 520 du 19 avril 1996. Des informations plus
dé[,jillées sur les gains dans les étahlissements de 10 salariés et plus paraissent

dans le /lulle/if/n/ensl/cI des S(misliques dl/ /l'lll'ail,

PkE1'>11tKFS II\HJK1'>IA TIl)~S 2 97.05.
N° 20.\



S:ltairl'S RélliUllér:ltiull Primcs Autres

de ptfurhellres IIH'nsuclics primcs Tot:11

hase ~llppli'mcnt.

1995 19% 11)1)5 19% 1995 19% 1995 19%

Ouvrièrs.......,........, ......., gJ.I 87.4 2.5 2.4 8.5 8.3 1,9 1.9 100.0

Employés ........................ 90.4 90.5 1.0 0,9 6.6 6.4 2.0 2.2 100.0

Agenlsdernailris,::........... 88.4 88.8 1.2 l.l 8.0 J.J 2.4 2.4 100.0

CadrèS.........., ................ 93.1 93.3 0,2 0.1 3.8 3.7 2.9 2.9 100.0

Ensemhle
""'0""'"''''''''''

89,7 X9,9 1,3 1,2 .,8 h,6 2,2 2,3 100.0

secteur de la production de combus-
tibles et de carburants qui offre la
rémunération la plus élevée aux
ouvriers, techniciens-agents de
maîtrise et cadres. En revanche,les
employés sont mieux rémunérés
dans le secteur de la construction
navale aéronautique et ferroviaire
et dans l'automobile (plus de
12 000 F). En deuxième position on
trouve l'édition, imprimerie, repro-
duction pour les techniciens-agents
de maîtrise, et lachimie-parachimie
pour les cadres.

Dans le teItiaire, les employés les
mieux payés travaillent dans
l'intermédiation financière ou les
assurances (10400 F en moyenne
environ), tandis que les cadres aux
salaires les plus élevés se rencon-
trent plutôt dans certains secteurs'
des services aux entreprises comme
le conseil et l'assistance ou la re-
cherche et développement (plus de
23 000 F).

Une différence moyenne de ré-
munération de 2 SOO F entre
les petits et les grands établis-
sements

Le gain mensuel moyen de l'en-
semble des salariés augmente avec
la taille des établissements. Beau-
coup de caractéristiques des firmes
varient en effet avec le nombre de
salariés, comme les structures de
qualification, le pouvoir de négo-
ciation des salariés, l'intensité
capitalistique de l'entreprise ou sa
position vis-à-vis des marchés (ta-
bleau 2).

Les écarts diffèrent cependant se-
lon la catégorie socio-profession-
nelle. Pour les ouvriers et les em-
ployés, c' estentre les établissements
de 200 à499 salariés et ceux de 500
salariés et plus que le surplus de
gain mensuel moyen est le plus net
(plus 12 à 12.5 %). Entre les éta-
blissements de ]() à 49 salariés et
ceux de 50 à 199 salariés, les diffé-
rences de rémunération sont, en re-
vanche, négligeables. Pour les ca-
dres.le gain s'accroît modérément

jusqu'à 500 salariés, mais marque
un léger retrait au-delà, la fonction
de cadre ne correspondant proba-
blement pas au même contenu, ni à
la même position, dans les plus
grandes unités.

En conséquence, c'est dans ces
dernières que l'écart de gain entre
cadres et ouvriers est le plus
faible: la rémunération d'un cadre
y est 2,2 fois plus élevée que celle
d'un ouvrier, contre 2,7 fois dans
les établissements de 50 à 199 sala-
riés.

La part des primes mensuelle
baisse légèrement

L'ensemble des primes, mensuel-
les et non mensuelles, représente
8,9 % du montllilt des gains bruts
d'octobre 1996 (tableau 3).

La part des seules primes men-
suelles est en léger retrait (moins
0,2 point) par rapport à octobre

1995 où elle atteignait 6,8 %. Elle
varie de 3,7 % pour les cadres à
8,3 % chez les ouvriers. Les primes
non mensuelles (c'est-à-dire celles
qui sont versées irrégulièrement,
comme le l3'm. mois, les primes de
vacances ou de find'année, la prime
de technicité, de résultat, de rende-
ment, d'assiduité, ...) qui représen-
tent2,3 % de la rémunération d'oc-
tobre, sont, elles, restées stables.
Leurcaractère saisonnier est cepen-
dant particulièrement net chez les
cadres (graphique 2).

La part des rémunérations pour
heures supplémentaires reste elle
aussi quasiment inchangée, avec
1.2 % des gains du mois d'octobre
pourl 'ensemble des salariés. Négli-
geable chez les cadres, elle atteint
2.4 % chez les ouvriers.

Valérie BERNARD,
Annie DELORT

(DAR ES).

Tableau 3

Strul'fl1re du montant brut de 1<1pale par catégorie professionnelle en octohre 1996
En pourcentage

Soorœ: MT AS-DARES. '::nqu~t,::ACEMO «Gains des salariés».

Graphique 2

Part des primes non mensuelles dans la rémunératiun brute
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Tl'Chniciens,

Al'tivité éL'Onomique OU\'ril'r." Employés agents Cadres Ensemble

(~F,~16; :-iES36) (1) de maîtrise (2)

EB: Industries agricoles et alimentaires (HO) R 770 9280 12905 22880 10370

dont: Industries de fa ~'iallde et du lait -151, 155. 8250 8570 11960 21750 9540

Autres industries alimentaires -152 à 154, 156 à 159, 16- ') 300 9680 13 480 23570 11 070

EC: Industries des biens de con~onmlation (CI à C4) 8460 10 160 13 180 23730 11 650

CI: Habillement. cuir 7050 9200 11490 25100 8660

dom: Habillement -18. 6810 9280 11410 25800 8680

Cuir, chau.uures .19. 7520 8850 11690 22420 8625

C2: Edition. imprimerie. reproduction 10 580 10 350 14990 22 880 13 910

C3: Phamlacie. parfumerie et entretien 9690 10820 14050 25050 14810

C4: Industries des équipements du foyer 8260 9755 12290 22120 10030

dent: Fabrication de meubles .361- 8120 9740 11860 21790 9500

ED: Industrie aUlOmobile (DO) 10 120 12180 14320 23330 11 760

EE: Industries des biens d'&juipement (El à E3) 9685 10 970 13490 23265 13 280

El: Cons(ruCiion navale. a~ronautiqœ et ferroviaire 11020 12250 14520 23755 14990

E2: Industries des &juipements m~caniques 9490 10 290 13130 22790 11 950

E3: Industries des équipements ~Iectriques et électroniques 9085 11260 13 000 23380 14400

EF: industries des biens interm~diaiœs (FI à F6) 9090 10 180 13270 24140 Il ISO

FI: industries des produits min~raux 9550 lO 340 13 850 24120 11330

F2: Industrie textile 7800 ') 150 11670 23570 9550

F3: Industries du bois et du papier 8920 9795 13790 23 920 10620

dont: Travail du boÜ et fabrication d'articles ell bois .20. 8060 9710 12470 22140 9490

Illdustrie.t du papier et du carroll -21. 9740 9840 14570 24950 11 560

F4: Chimie, caoutchouc. plastiques 93'° 10145 13810 25 270 11 960

dOllt: Chimie, parachimie -241 à 243, 246, 247- ]0 840 10 330 14780 26 990 13 920

Industrie du caol/tcho/lC .251. 9290 10600 13 350 23390 10 no

Transformati01l de.t matières plastiques .252. 8500 9585 12520 22 870 10530

F5: Métallurgie et transfOlmation d~s métaux ') 310 10450 13120 24170 11160

F6: Industries des composants électriques et ~Iectroniques 8820 10590 12640 22705 11 350

EG: Energie (G 1+G2) 10 SOO 10100 13520 22 830 14060

G 1: Production de combustibles d de calburants Ii 690 11790 16240 28160 18490

02: Eau. gaz. ~leCirici!é 10 420 ') 970 13160 21810 13 580

EH: Construction (HO) S 8\0 !('300 12420 21480 10480

EJ: Conmlerce (J 1 à 13) X4.W ~5.;"5 12 470 21960 10775

JI: Commerce et réparations automobiles 8890
(j

~O 13260 22500 11 080

12: Commerœ de gros S 680 ,>";-1-0 12800 23200 12 510

dont: Commerce de gros alimentaire .512,513. 8510 .)(~t) 12230 22 280 10960

Commerce de gros 1/011alimentaire .5U, 514 à 517. 8820 'J
;,,11{) 12945 23370 13 040

13: Commerœ de détail. réparations 7820 H70 10720 18890 9150

EK: Transports (KO) 1)610 ') 700 ]3320 20 -1-60 11380

EL: ACli\'it~s financi.::res (LO) S -1-90 10 380 12095 21720 14370

dont.' IntermédiatiollfillGllcière .65. 8580 10400 12160 21800 14570

A~surallce .66. R 340 lO 350 11360 20440 13 350

E:vI: Activités immobilii:res (MO) 8260 9330 12180 21790 12130

E:\: Str<ices aux entreprises (NI à :\-1-) 7810 9685 12630 23040 13 410

:\2: Conseils et assistance ') 405 10010 12630 23200 16050

N3: Services op.5rationnè"ls 76(15 9040 12230 22010 10300

:-.14:Recherche et déveloPPl.'nlè"IH 10370 11270 13690 23850 17360

EP: Services aux pat1iculiers (Pl à 1'3) 8760 8820 12770 22140 10845

PI: hôtels et restaurants H 790 8235 11400 19165 9530

EQ: Education. sanl~ (Ql+Q2) 8490 10 170 12370 22390 12 290

Q2: Santé 861'0 10020 12060 25 240 11810

Ensemble des SC(,:tcur~ non agricolc-" mH à EH, EJ à EN, EP à EQ) S9:(1 9570 13 O~'O 22690 /1 ,«60

Rl'gwupcmcnts spéciaux

EH à EO: Industries de transfonnation. nOI}(:oL11pdsla construction 9170 10290 13 4~0 23550 1: ;;no

dOllt: Ind/!.,trie textilc et lwbillelllcnt .17,18- 7340 9230 115xn 24 670
'

Î-.\O

Industrie chimique .24. ln 40n 10 630 1-1-4(.0 25760 J4370

Caol/tchouc et matiàe.\' pla.'>tiq((e.~.25. X 7AO 9920 12830 23020 10660

EH à EH: Industries ùe transfonnatiùn. y compris la construction 1)090 10290 13275 23310 11 565

EJ à E~, El' à EQ: T~11iaire (commera. transports. services) X5x5 93HQ 12651.1 22 360 12100

dOllt: Emf.'mble des services (ELà EN, El' à EQ) S 090 9860 12550 22 720 13 040

(1) : Les IIIll/JérOS elltre tirets COlTcsl'(llldellt à de.çdivÙ'ioll.ç(2 chiffre,,;)et à de.';grollpe.t (3 chiJJi"e.l)de /0 NAF,
(2): Le gain moyen de l'emembfe des sa!arih e.lt calclllé e/l tellallt compte des étabIÜ.~ell1e/l/,ÇI/'a.\'a/l[ pas "elltilé le.ç réml/nératiolls par cmégorie professioll/lelle.

Tableau 4

G<lins mO\'ens mensuels bruts en ol'tohre 1996 selon la l'at~gorie professionnelle et l'<ldivit~ économique

4



Al'lÏvilé él'onomiquc Hllmml's Fcmml's Ensl'mhle
(NK~16; NK~36) (1)

EB: Industries agricoles et alimentaires (BO) 11300 8860 10370

dont: I"dmtries de la viande t't du lait -151, 155- 10 165 8250 9540

Aurres irldllstrie,~ a/illlelltaire.~ -152 à 154. 156 ci /59, /6- 12 255 9370 11 070
EC: Industries des biens de consommation (CI à C~) 13 ~35 9890 11 650

CI: Habillement, cuir 11810 7850 8660

dont: Ilabillcment -18- 13230 7890 8680
Cuir, chat(.uure.~ -19- 10 170 7710 8625

C2: Edition, imprimerie, r<."produ(,;tion 15080 11710 13910

C3: Pham1acîe, parfumerie et entretien lfi 670 12985 14810
C4: Industries des équipements du foyer 10790 8690 10030
dont: Fabrication de II/t'uMes .361. ~750 8480 9500

ED: Industrie automohile (IXI) 12025 JO 075 11 760
EE: Industries des biens d'équipèlllent (El à E3) 13835 1l 160 13 280

El: Construction navale, aéronautiqœ et feITOviaire 15260 13100 14990
E2: Industries des équip.:menls mécaniques 12260 10415 Il 950
E3; Industries des équipements dectrillues et éle.ctroniques Hi 010 Il 140 14400

EE Industrics des hiens intennédiaires (FI à He;) 11815 9260 11180

FI: Industries d<."sproduits :,Iinéraux 11595 9930 11330
F2: Industrie t.::xti]e 10h10 8180 9550
F3; Industries du hois èI du papier Il f)~0 ~270 10620

do"t: Travail du boÙ ('tfabrication d'article.l" l'Il boi.l' -]0- !) 750 8895 9490

l"dmtrie.l" du papier et dit cartoll -21- 12230 1) ~I)O 11560

F~: Chimie, caoutchouc, plastiques 12630 1) 850 11 960
dOllt: Chimie. parachimie -241 à 243. 246. 247- l-t -tOn 1172n U 920

1ndlL\'tric du caolftrllOl/C .251- 11330 1)200 10920

T/"(/II.~/onllafi(J" dC.I"!IIatièn'.ç p/a.l"tiq/U's -252. 11380 H 790 105.'0
F5: Maallur<,;i~ et Iransfonnation des lI}~taux 11500 9 -t50 11160
r:6: Industries des composanls .:kClliqUèS et ékctroni{Jues 12905 9 0~5 Il 350

EG: Energie (GI+G2) I~ ~1O 12410 14060

G 1: Production de comhustihles et d.::cal1mrants 19320 15170 18490
Ci2: Eau, gaz, élcctricil<5 13 S70 12120 13 5S0

EH: ConstlUction (IIO) 10 ~90 102-10 10480

EJ: Commerce (JI à 13) 11915 ') 180 10775

JI: Commerœ et reparations automohiles Il)-HI 9620 IIOSO

J2: Conunerœ de gros 13 295 10 700 12 510
dOllt: Commerce de gros alill/clltaire -512. 513. 11570 1)210 If) 960

Commerce de gros 11011alimentaire -511. 514 à 517- 13920 11 160 13040

13: Conullerce de détail. 1\~par;:tIions In200 S 3')0 9150

EK: Transpol1s (KO) 1152n 107hO 113S0

EL Activités financières (LO) lfi 705 12 ]20 14370

dont: /lItcrmédiatioll/illaJ/cièrc -65- 16505 12330 14570

A,\'.mrallcc .66. 16 ]X5 11550 J3350

EM: Activit~s immohilièl\'s (MO) 13 ~HO 10460 12 130

EN: SelVices aux entreprises (N 1 à N~) 15 noo 11240 B4JO

N2: Conseils et assistance IX 310 12740 16050

N3: Services °r,.:rationllels 10820 9560 ln JOO

N4: Recherche et ù~vcloppem<."nt 19475 ]4 ~70 17360

EI'; SelVices aux par1iculiers (1'1 à 1'3) 12060 ') 40n JO K45

Pl: hôtels et restaumnls 10 520 X 400 9530
EQ; Education, santé (QI+Q2) 14730 1] 290 12290

Q2: Santé 14530 Il 130 11 X10

Ensl'mhll' dl's Sl'l.fcurs nnn agrÎl'ulcs (EU ù EH. EJ à EN, El' ù EQ) J2650 10 .\50 Il K60

Hl'groupcmcnts sp('l'iaux

EH à EG: Industries de tnmsfonnatiol1. non compris la constl1Ktioll 12610 ') g]O IJ sno
dOltt : Industrie textile d IwhillclliCllt -17,18- 1125f1 g oon 91.\0

IlIdlfStrÙ' chimiquc -24. 15250 12 fi~O U.\7U

CaouldlOl/(; et 1I10tiè/"e.\'pla.\,tiquc.~ -25- ] 1360 8880 If) 6611

EHàEH: Industries dè transfonnalion, y (,;{Jmplis la (,;onst!UL1itJ]) ]21-10 9!WI 115(;5

EJ à EN. El' à EQ: TCl1iairc (commcrœ.lranspons. selviœsl ]32]0 10580 12 100

dOllt: E/I.\'emble des senÙ:c.\" (EL à EN, El' ci EQ) ]~ ~fiO Il nO 1.'040
(1): Les numéros elltre tiret.\"correspondellt à de.~divÙiol/s (2 d/illh'.~) et à dc.~grol/pe.~(3

cNIl;"""") dl' la NAF"

Tanleau 5

Gains ow}'ens mensuels hnJts en odohre 1996 selon le st'Xe et )'.tl'Iivité él'UlHlmique
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